Supplément  au  Prospectus  publie  par  le  Bureau 
éjtabli  RUE  Verdelet,  ii  j a coté  be 

VHotel  des  Postes  ^ pour  la  liquldatLon  des 
Offices'  Civils  & Militaires  j de  Finance  , & de  toute 
efpèce  de  liquidation  , d'indemnité  & de  recouvrement 
dus  par  l'Etat, 


E N ouvrant  des  Bureaux  nécefTaires  pour  faciliter  l’exécution  des  Dé- 
crets de  l’Aflemblée  Nationale  fur  les  Liquidation*,  on  a bien  penfé 
que  la  fatisfadion  que  le  Public  en  témoigneroit , feroit  un  objet  d’iri- 
quiétude  pour  le  ci-devant  Bureau  privilégié  de  Correfpondance.  Mais 
on  n’avoit  pas  lieu  de  s'attendre  que  M.  Delpech , fon  Diredeur , pré- 
fenteroit  comme  infîdieux  6c  hafardé , ce  qu’on  a dit  fur  les  motifs  de 
bien  public  qui  ont  fait  établir  ceux  dont  il  s’avife  de  prendre  om- 
brage 6c  que  des  vues  jaioufes  fi.  bien  faites  pour  rappeller  l injuftice 
de  fes  prétentions  fous  l'ancien  Régime  qu’il  regrette,  lui  feioient  me- 
connoître  les  égards  qu’on  a obfervés  dans  le  Profpedus,  6c  mal  in- 
terpréter les  vérités  qu’on  n’a  pu  taire,  fans  nuire  au  Public  quon 
a voulu  fervir. 

On  dit  les  égards  : n’eft-ce  pas  les  avoir  obfervés  fcrupuleufement 
que  d’avoir  dit  que  le  travail  de  ces  Bureaux  feroit  borné  aux  feules 
liquidations,  6c  qu’il  ne  fe  chargeroit  jamais  d’aucunes  affaires  liti- 
gieufes , d’aucunes  commiffions  pour  lefquelles  la  Correfpondance  a été 
établie  ? 

A l’égard  des  vérités  dont  la  Correfpondance  croit  être  l’objet , elle 
ne  peut  méconnoître  que  le  prix  qu’elle  met  à fes  fervices , eft  hors  de 
toute  proportion  avec  une  rétribution  modérée , telle  qu  un  Etabîtffe- 
ment  Patriotique  peut  la  fixer , quand  il  veut  fervir  utilement  fes  Com- 
patriotes. 

Puifque  la  Correfpondance  nous  force  de  développer  ces  vérités,  8e 
qu’elle  veut  que  le  Public  foit  juge  de  fes  motifs  6c  des  nôtres , il  faut 
lüi  en  fournir  les  moyens  par  deux  points  de  coraparaifon. 

Suppofons  une  liquidation  de  50,000  livres.  La  Correfpondance  qui  a 
eu  l’habileté  de  ne  pas  divifer  ce  qu’elle  pourroit  prendre  pour  fes 
peines , d’avec  ce  qui  lui  appartient  pour  fa^ recette,  prendra,  fuivanc 
fon  tarif,  deux  deniers  pour  livres  de  la  recette  , ce  qui 
pour  50,000  livres,  fait  250  livres,  ci. h » C » â. 
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En  Vdüifè  part.  

Le  Butedu , au  contraire , prendra  pour  la  ^ 

' Vr^S  1.  » » 

duir , il  retiendra  à titre  de  temife  s fo  ? f 

cent  livres,  ce  qui  fera  pour  jo.ooo  livres  J 

Diffirence  entre  les  deuir  établiflemens  au  bénéfice 

4u  Tublic.  • . . _ — 

. Prenons  un  fécond  point  de  comparaifon  dans  une  liquidation  plus 

forte.  . r O- 

Suppofons  une  liquidation  de  100,000  livre.. 

La  Correfpondance  prendra  à raifon  de  eux  ^ f g d 

tùers  pour  livres  , 8,55  livres  6 fols  8 deniers , ci.  . • 8^3  1-  6 T.  ^ 

Ce  Bureau  prendra  au  contraire  4-8  liv^s 

pour  la  liquidation.  (Et  c’eft  fon  plus  fort  „ , S , , 

‘^'°Et ’ fi  rin  Vem  o'u'.l'eu ' rêçôi've  le  uion-  Ç 1— 

tant,  il  prendra  cinq  fols  par  cent  av.es,  ^ ^ J 

qui  fera  pour  100,000  livres.  . . • * * ‘ * * * 1.  6 f.  8 d- 

Différence  au  bénéfice  du  Public  de.  ^ ^ 

Qu’on  juge  alors  fi  la  Correrpoudaïue  , 

qu’file  vietr  de  répandre.  Si  fcs  principaux  Agens  ir’en  "’-érito.eut  pas 
davantage  perfonnellement  on  f'X‘"U'au-de(rous 

nrenc  de  la  Correfpondance  pouvoir  être 

^ fes  re.’.es. 

les  Bureaux  pour  la  en  ont  reconnu 

Liquidation,  d autres,  Membics  e '„„ens  d’intrigue  & de  pré' 
faut  pas  ctoite  que 

veniion  qu  on  emploiera  P s i nréférer  le  travail  pvépa' 

leurs  Commettans  a.  de  leurs  am.s,  pouu  ne  pre  er  le  V 

Mtoire  également  sût,  égalemeni  eçlasré  dun  Bureau  ao.  t ^ 


font  de  deux  tiers  moins  chers  qui  leux  de  tout 

doit  les  Agens  ne  s’occupent  que  de  muueres  de  l.qu.dat.on . & qu. 
outre  400,000  livres  qu’ils  ont  fiût  dépofer,  par  iormc,  cn^a. 

Notaire,  pour  sûreté  de  la  recette  dont  on  vouora  amger  Un  B uc 
font  propriétaires  de  Biens  territoriaux  qui  furpaffeut  plufieuis 
cette  valeur.  ] 

■Frr  / IRCISSEMENS  SUR  LES  DÉCRETS  CONCERNANT  LES  LlQUl-  , 
"1™“  RECAUT.ONS  a prendre  en  CONSEQUENCE 

PAR  LES  Titulaires^ 

ro.  Fournir  l’aae  d’éUatiou , la  quittance  de  ^ | deTJn* 

rembolls°Çlepilddudernk^ 

de  la  finance,  tels  que  ceux  d’Cffic 

5°.  Pournir  les  qi 
ou  levés  aux  Parties 

ï.ltàncVs'de  finallces  fur  lelquelies  on  a pns 

Il  faut  obletver  o/ue  les /torts  ae  rniuatr  a p.o  .s  ^ 

tion  quidc\oit  etiC  laiit  t .ii  ■ elle  a renou 

=“^l«fécr«'%Trce“roil?pa^^^  felâ  l'è  'a  Adonné  cju’.l 
fclort  nomme'  par  le  Roi  un  Comm.flaire  charge  ae  r.con,.onn  , aerc,- 

Ce  Déaefa'dcià  déterminé  partie  des  fonaions  de  ce  Coinmi&im 
de  l^s  rapUtt^i  & --J-  gj-î-'  ,^1 

qu’tl  aUe'*droif  dl^Hqiîdeit  & 

drargésde  furveiller  fes  difiérentes  pattAS  oc  tn.v.,.l. 

^"comJTÉ^vÈs  ÉlSAyCES,  la  Liquidation  dis  fonds  d’avancs,  te 
““S'ir/lPEf  lanqtddaüon  dos 

dis  Bnancis  iis  Otar^is . & 

J^mplois  Iy^litair&S\ 


l4l 

COMITE  J3E  IA  Marine  ^ la  Liquidation  âe  V arriéré  ds  la  Marine  • 
des  Colonies.  ^ 

Comité  Ecclésiastique  , la  Dette  du  ci-devant  Corps  Ecdé^ 
paJUque  ^ Secuuers  C/  Keguliers. 

Comité ^ D^'AliÉnation  , la  Liquidation  des  Droits  ci-devant  féo- 
daux , jonciers  ù antres  charges  exifiantes  far  les  b:ens  Nation-ux 

COMITE  DE  JUDJCATURE,  la  Liquidation  des  Offices  de  tout  uenre 
autres  que  ceux  ci~dcjjuf  dfignés,  ° * 

Comité  des  Pensions  , le  travail  relatif  h la  reconjUmnon  d->s 
Penjwns  au  terme  du  Décret  du  3 Août  dernier  , ü-,  décompte  defducs 
l'entions , v aux  Jonimcs  dues  par  des  brevets  de  retenue. 

Il  réfulte  de  cette  divifion  qu’il  fera  établi  chez  le  Commiifairc  du 
lioi  neu]  Bureaux  principaux  de  liquidation.  Ce  CornmiÜaire  rendra 
compte  des  baies  de  ion  travail  à chacun  des  Comités  ri-deiTus  déd- 
gnes  charges  dVn^iaîre  le  rapport  à l’Ailcmblée  , qui  décrétera,  foit 
eiï  malle,  loïc  inoividueliement  chaque  partie  ck  liquidation-  Le  Roi 
donnera  eniuire  la  Sanébon  à chaque  Décret,  & ce  fera  fur  cette  Sanc- 
tion , que  le  Comrnidaire  du  Roi  dreficra  les  reconnoilîances  de  iiqui- 
dation  que  les  Farcies  feront  préfenter  à la  CaiiTe  de  l’Extraordinaire , 
a 1 ePrec  d en  obtenir  les  ordonnances  de  paiement. 

Jamais  le  travail  d’un  Bureau  intermédiaire  ^ntre  le  Public  8c  les  diffé- 
rens  Bureaux  du  ^ommiliaire  du  Roi , n’a  été  fi  utile  dans  les  circonËan- 
ces  actuelles  pour  aliurer , meme  accélérer  foutes  ces  opérations  en  faveur 
de  chaque  hquidacaire,correfpondre  avec  lui , &!ui  faire  pafîèr  le  montant 
de  les  iiqindations.  AuLi  les  Admintirrateurs  de  ce  Bureau  fe  font  empreR 
les  de  taire  connoirre  ces  détails  d’ordre  qu’ils  fuivront  eux-mêmes  , afin 
qu_i^  lervent  de  gusue  a ceux  qui  auront  recours  à leur  Bureau  , 8c  qu’ils 
puulent  diinnguer , çoniormémenr  à la  divifion  ci-delTus  , les  divers 
objets  qu  ns  auront  a faire  préparer  , pour  mettre  le  Bureau  en  état 
de  les  preienter  la  vérification  du  Commiflaire  du  Roi. 

^ Aucune  iiqui  ation  du  nombre  de  celles  ci-delTus  détaillées,  ne  fera 
errangere  a ce  Bureau.  I!  fe  chargera  auffi'  de  la  recette  des  arré- 
rages e rentes  , me  ne  de  ceux  des  penfions , telles  qu’elles  feront 
recoi  tuees  d’apres  le  Décret  du  3 Août  demie-  : enfin  , il , fe  chargera 
uecon/fîtaer  les  rentes  perpétuelles  au  gré  des  proDrIétàires,  fui- 
; le  Decret  du  29  de  ce  mois  y a aurorifé  le  Licuidareur. 
le  plus  grand  lervice  qu’il  puiffe  rendre  aux"  incérelfés  dans 
rrie  extremerrient  embarralîante  pour  ceux  oui  font  éloignés 
qu’ameune^  reconfiitution  ne  fera  faire  que  par  un  travail  par- 
‘B.  ^ qn’il  ne  fera  expédié  aiicUn  brevet  de  penlîoii 

^lOiC  décrété  par  l’Aliemblée  Nationale,  8c  figné  par  le  Roi  Sc 

Les  Perfonnes  qui  auront  envoyé  leurs  titres  dans  quelques  Comités, 
pouruvut  aareHp  Jeurs  procurations  au_Bureau  qui  fe  chargera  de  pour- 
luivre  la  liquiaadon,  & de  leur  rendre  compte  de  ce  qui  fe  fera  fait. 

Il  ne  faut  pas  confondre  ce  Bureau  établi  pour  les  Liquidations  feulement,  avec 
Vient  d'annoncer  à fon  imitation  pour  toutes  fortes 
dajfa.  s.  On  ies^  reconnaîtra  aux  titres  fajiueux  de  leurs  Chefs,  ou  à celui  de  la 
piotCi  on  qu  ils  aifent  avoir  fclhcitee  de  la  Municipalité  ou  de  quelques  Membres  de 
Corni  Ces  petits  moyens  font  fans  doute  nécejfaires  pour  annoncer  de  l'importance 
ou  ga  -er  plus  d'argent  ; mais  ils  font  mutiles  h des  Citoyens  ai  fis  & dèfiniérejfés  . 
qui  nt  veulent  qu^  être  miles  à leurs  Compatriotes  & accélérer  la  confommaüon  des 
travaux  de  L AjJérnolée.  Cet  établiffement  efi  le  deuxième  dans  un  autre  genre, 
qu  us  ont  fait  dans  cette  intention. 

On  trouvera  des  Profpeélus  aux  Bureaux  des  Pofles. 


de  fa'  : 
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De  rimprimerie  de  Clousier,  lmp.  duROI^  ruedeCorbonne. 


